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  Déclaration  
 

 

  Le développement social au Pakistan et la pauvreté dans le Sindh  
 

 Le Pakistan est un pays en développement qui, en 1947, est devenu un nouvel état 

musulman. La civilisation s’est d’abord développée dans la vallée de l’Indus autour de 

3000 A.C.; la population du pays est d’environ 190 millions d’habitants dont plus de la 

moitié vit dans les zones rurales et périphériques. Le Sindh est la province du Pakistan 

la plus touchée par le manque de nourriture, 28% seulement des familles jouissant de la 

sécurité alimentaire tandis que les autres souffrent de l’insécurité. 

 La population rurale dépend principalement de l’agriculture, celle qui se 

trouve le long de la zone côtière vit de la pêche et celle des terres sèches de 

l’élevage. La pénurie constante d’eau dans différentes parties de la province, 

notamment à Badin, Thatta, Sanghar, Umerkot, Mirpur Khas et Dadu, et – chose 

étonnante – même dans certaines parties du canal de Khairpur, est la raison de 

l’accroissement de la pauvreté. Je viens de Larkana dans la province du Sindh qui 

est considérée comme une société en développement.  

 Le Pakistan se trouve dans une situation de déstabilisation à cause de la pression 

exercée par la faim; ses causes principales sont l’analphabétisme, les catastrophes 

naturelles, l’extrémisme, le terrorisme, le chômage, la pauvreté, les déficits 

budgétaires, les drogues et le remboursement de la dette. Dans mon pays, la politique 

n’est pas considérée comme la profession la plus noble qui soit mais comme la pire 

des formes d’activité: il n’y a pas d’unité et nous assistons à une érosion de la 

coopération et des démocraties avec, par exemple, la résurgence du fascisme. 

 Les troubles sociaux accroissent le fléau de la faim qui, parmi d’effroyables 

indicateurs sociaux, est la pire des calamités à laquelle nous devons faire face: les 

services de base pour plus de 50 % de la population sont à la traîne, 50 % ne 

jouissent pas véritablement des droits de l’homme, 80 % n’ont pas vraiment accès à 

un système de santé, 50 % ne reçoivent pas une éducation appropriée, 60 % n’ont 

pas accès à l’eau potable sûre, 20 % n’ont pas d’eau pour survivre et 40 % vivent en 

dessous du seuil de pauvreté; les problèmes sont beaucoup plus profonds et les 

possibilités de salut s’estompent. 

 La faim n’est pas un problème pour mon pays seulement; c’est le problème de 

toutes les communautés du monde où, chaque jour, près de cent mille personnes 

meurent d’inanition. 

 En conclusion, la plupart des habitants du Sindh sont confrontés à des 

conditions défavorables et vivent en dessous du seuil de pauvreté. Manque de bien-

être manifeste, privation de nourriture, manque d’abris et de vêtements, 

analphabétisme et maladie sont les caractéristiques de la pauvreté. C’est pour cette 

raison que nous devons vaincre la faim et sauver les gens de la famine. Ce cyber âge 

ne doit pas être un choc des civilisations; il doit au contraire promouvoir l ’harmonie 

pour sauver les patrimoines collectifs de l’humanité et parvenir au Programme 

2030. Dans le cadre de la 55ème session de la Commission du développeme nt 

social, nous lançons un appel aux sociétés développées pour qu’elles aident les pays 

en développement au titre de la valeur des objectifs universels de ce sommet. Si 

nous surmontons la haine propagée par les fascistes, je suis certain que nous 

retrouverons la fierté perdue de l’humanité et que les maladies telles que la faim et 

la malnutrition disparaîtront à jamais de la planète.  


